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POLITIQUE ÉDITORIALE 

Les cahiers du LARSOC est une revue pluridisciplinaire qui publie des contributions originales 

(en français, en anglais, en espagnol et en allemand) à la recherche sur l’histoire et filières 

voisines des sciences humaines et des sciences sociales. Sont particulièrement bienvenues les 

contributions transcendant les limites entre les époques, espaces géographiques et domaines de 

recherches établis. La voie de distribution principale est la publication en ligne par article. 

PRÉSENTATION DES MANUSCRITS 

Les contributions, en texte justifié, doivent être envoyées sous la forme d’un document Word, 

police Times New Roman, caractère 12, interligne 1,5 et en portrait, pour le corps du texte. 

Caractère 10 pour les notes de bas de page. 

La rédaction refusera, les contributions de moins de 10 pages et celles de plus de 25 pages. Les 

marges des manuscrits doivent respecter les paramètres suivants : 2,5 cm haut, bas, et 2,5 cm 

droite, gauche. 

La structure des articles se fait selon : 

- Article théorique et fondamentale : Titre (15 mots maximum, taille 14, gras et centré), Prénom 

et NOM de l’auteur (taille 12, gras et centré), Institution d’attache et Adresse électronique (taille 

11, centré), Résumé en Français (200 mots maximum, taille 10), Mots-clés (maximum 5, taille 

10), Abstract, Key words, Introduction (Justification du thème, Problématique, 

Hypothèses/Objectifs scientifiques, Approche méthodologique), Développement articulé, 

Conclusion, Références Bibliographiques. 

- Article résultant d’une recherche de terrain : Titre (15 mots maximum, taille 14, gras et centré), 

Prénom et NOM de l’auteur (taille 12, gras et centré), Institution d’attache et Adresse 

électronique (taille 11, centré), Résumé en Français (200 mots maximum, taille 10), Mots-clés 

(maximum 5, taille 10), Abstract, Key words. Introduction (Justification du thème, Revue, 
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Problématique, Hypothèses/Objectifs scientifiques, Question de recherche), Méthodologie, 

Résultats et Discussion, Conclusion, Références bibliographiques. 

Les articulations de l’article, à l’exception de l’introduction, de la conclusion, de la 

bibliographie, doivent être titrées et numérotées par des chiffres (exemples : 1. ; 1.1. ; 1.2 ; 2. ; 

2.2. ; 2.2.1 ; 2.2.2. ; 3. ; etc.). Pas plus de 3 niveaux. Les tableaux, figures, graphiques, 

photographies en noir et blanc ou en couleur, seront présentés dans le texte à leur emplacement 

exact. 

CITATION DES AUTEURS 

La revue se conforme aux normes éditoriales NORCAMES 2016. 

Les références bibliographiques sont intégrées au texte comme suit : mettre entre parenthèses, 

l’initial (s) du Prénom ou des Prénoms + le Nom de l’auteur + année de publication suivie de 

deux points + la page à laquelle l’information a été prise. Ex : (S.-P. Ekanza, 2016 : 15).  

DANS LE TEXTE : Les passages cités sont présentés en romain et entre guillemets. Lorsque 

la citation dépasse trois lignes, il faut aller à la ligne, pour présenter la citation (taille 11, 

interligne 1 ou simple) en romain et en retrait de 2 cm à gauche et à droite. 

Les références de citation sont intégrées au texte citant, selon les cas, de la façon suivante : 

- (l’initial (s) du Prénom ou des Prénoms + le Nom de l’auteur + année de publication suivie de 

deux points + la page à laquelle l’information a été prise) ; 

- l’initial (s) du Prénom ou des Prénoms + le Nom de l’auteur (année de publication suivie de 

deux points + la page à laquelle l’information a été prise). 

Exemples : 

- En effet, le but poursuivi par M. Ascher (1998 : 223) est « d’élargir l’histoire des 

mathématiques de telle sorte qu’elle acquière une perspective multiculturelle et globale (…), 

d’accroitre le domaine des mathématiques : alors qu’elle s’est pour l’essentiel occupée du 

groupe professionnel occidental que l’on appelle les mathématiciens (…) ». 

- Pour dire plus amplement ce qu’est cette capacité de la société civile qui, dans son déploiement 

effectif, atteste qu’elle peut porter le développement et l’histoire, S. B. Diagne (1991 : 2) écrit : 

Qu’on ne s’y trompe pas : de toute manière, les populations ont toujours 

su opposer à la philosophie de l’encadrement et à son volontarisme leurs 

propres stratégies de contournements. Celles-là, par exemple, sont 

lisibles dans le dynamisme, ou à tout le moins, dans la créativité dont 

sait preuve ce que l’on désigne sous le nom de secteur informel et à qui 

il faudra donner l’appellation positive d’économie populaire. 

- Le philosophe ivoirien a raison, dans une certaine mesure, de lire, dans ce choc déstabilisateur, 

le processus du sous-développement. Ainsi qu’il le dit : 

« le processus du sous-développement résultant de ce choc est vécu 

concrètement par les populations concernées comme une crise globale : 

crise socio-économique (exploitation brutale, chômage permanent, 

exode accéléré et douloureux), mais aussi crise socio-culturelle et de 

civilisation traduisant une impréparation sociohistorique et une 

inadaptation des cultures et des comportements humains aux formes de 

vie imposées par les technologies étrangères » (S. Diakité, 1985 : 105). 



9 
 

 

Les sources historiques, les références d’informations orales et les notes explicatives sont 

numérotées en série continue et présentées en bas de page en indiquant : 

Pour la source orale : l’initial (s) du Prénom ou des Prénoms de l’auteur + Nom de l’auteur + 

lieu + date de l’entretien. 

Pour un livre : l’initial (s) du Prénom ou des Prénoms de l’auteur + Nom de l’auteur + année de 

publication suivie de deux points + pages citées. 

Pour un article : l’initial (s) du Prénom ou des Prénoms de l’auteur + Nom de l’auteur + année 

de publication suivie de deux points + pages citées. 

Pour les sources d’archives : il faut mentionner en toutes lettres, à la première occurrence, le 

lieu de conservation des documents suivi de l’abréviation entre parenthèses, la série et l’année. 

C’est l’abréviation qui est utilisée dans les occurrences suivantes. Ex. : Abidjan, Archives 

nationales de Côte d’Ivoire (A.N.C.I.), 1EE28, 1899. 

RÉFÉRENCES BIBLIOGRAPHIQUES (PRÉSENTÉES EN ORDRE ALPHABÉTIQUE) 

Dans la bibliographie, ne doivent figurer que les références des documents cités, à interligne 

1,5 et justifiées, en respectant le protocole suivant : 

Pour les sources orales : NOM Prénoms des informateurs + qualité et profession des 

informateurs + âges des informateurs ou leurs dates de naissance + date, heure et lieu de 

l’entretien + principaux thèmes abordés au cours des entretiens. 

Par exemple : COULIBALY Gberna, Dozoba ou Vieux dozo, garant de L’initiation au Dozoya 

de Dagbakpli, 70 ans, 27 janvier 2016, de 16h20 à 17h, Korhogo, Rôle des Dozo dans la crise 

en Côte d’Ivoire de 2002 et 2011. 

Pour les sources d’archives, mentionner en toutes lettres le lieu de conservation des documents, 

la série et l’année. 

Ex. : Abidjan, Archives nationales de Côte d’Ivoire, 1EE28, 1899. 

Pour les sources éditées : NOM Prénoms de l’auteur, année de publication, titre du volume 

(italique), lieu de publication, nom de la société d’édition. Attention à la différence entre 

l’éditeur, marqué (éd.), et le nom de la société d’édition. 

Ex. 1 : FROISSART Jean, 1846, Chronique de la traïson et mort de Richart Deux roy 

Dengleterre, éd. et trad. Benjamin WILLIAMS, Londres, S & J Bentley. 

Ex. 2 : STUBBS William (éd.), 1882, Chronicles of the Reigns of Edward I and Edward II, vol. 

I, Londres, Longman. 

Ex. 3 : Calendar of Letter-Books of the City of London. Letter-Book H, Reginald R. SHARPE 

(éd.), 1907, Londres, John Edward Francis. 

Une monographie : NOM Prénoms de l’auteur, année de publication, titre du volume (italique), 

lieu de publication, nom de la société d’édition. 

Ex. : EKANZA Simon-Pierre, 2016, L’historien dans la cité, Paris, L’Harmattan. 

Ouvrage collectif : NOM Prénoms du ou des auteurs, année de publication (dir), titre du volume 

(italique), lieu de publication, nom de la société d’édition. 

Ex. : MARCHANDISSE Alain, KUPPER Jean-Louis (dir.), 2003, À l’ombre du pouvoir. Les 

entourages princiers au Moyen Âge, Liège, Droz. 
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Un article de revue : NOM Prénoms de l’auteur, année de publication, titre de l’article (entre 

guillemets), nom de la revue (italique), volume et/ou numéro, première et dernière pages de 

l’article. 

Ex. : SANGARÉ Souleymane, 2007, « Une famille de serviteurs d’États au Soudan occidental 

aux XVe et XVIe siècles : les Naddi », Revue ivoirienne d’histoire, N° 11, p. 102-119. 

Un article dans un ouvrage collectif : NOM Prénoms de l’auteur, année de publication, titre de 

l’article (entre guillemets), dans : prénoms et NOM du ou des directeurs de publication (dir.), 

titre du volume (italique), lieu d’édition, nom de l’éditeur, première et dernière pages de 

l’article. 

Ex. : GUILLEMAIN Bernard, 2003, « Les entourages des cardinaux à Avignon », dans : Alain 

MARCHANDISSE, Jean-Louis KUPPER, (dir.), À l’ombre du pouvoir. Les entourages 

princiers au Moyen Âge, Liège, Droz, p. 7-11. 

Un mémoire, une thèse, un rapport, document manuscrit, … : NOM Prénoms de l’auteur,  

année de soutenance ou de production du document, Titre, type de document, mention de "non 

publié", Ville de production, Institution d’origine, nombre de pages. 

Ex. : ANNAN Elisabeth, 1984, Les mouvements migratoires des populations Akan du Ghana 

en Côte d’Ivoire, des origines à nos jours, Thèse pour le Doctorat de troisième cycle, non 

publiée, Abidjan, Université nationale de Côte d’Ivoire, 326 p. 

Document internet : de façon générale, la présentation des Ressources Internet se fera selon le 

modèle de base suivant : Auteur, année de mise en ligne « Titre de la ressource », [S'il y a lieu, 

ajouter la ressource plus large à laquelle le document cité est rattaché. Il s’agit de l’auteur ou 

du titre du site ou du document qui contient la ressource.], Adresse URL (date : jour/mois/ 

année de la consultation par l'usager). 

Ex. : WARNER Kathryn, 2010, « The Trial and Execution of Thomas of Lancaster », 

Edward II, Welcome to the site which examines the events, issues and personalities of Edward 

II's reign, 1307-1327, http://edwardthesecond.blogspot.de/2010/10/trial-and-execution-of-

thomas-of.html (17/6/2023). 

N.B : 

- L’auteur pourra se référer aux NORCAMES 2016 pour des cas plus spécifiques. 

- Les caractères majuscules doivent être accentués. Exemple : État, À l’effet de … 

- Le non-respect des recommandations ci-dessus entraîne le rejet systématique du manuscrit 

soumis à évaluation des pairs. 

- En vertu du Code d’Éthique et de Déontologie du CAMES, toute contribution est l’apanage 

de son auteur et non celle de Les cahiers du LARSOC. Les responsabilités pénales sont 

donc à l’actif du contributeur. Les articles sont, cependant, la propriété de la revue. 

 

Rédaction en Chef 

Dr. KOUAMENAN Djro Bilestone Roméo 

Département d’histoire, Université Alassane Ouattara 
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Résumé 

Dans un contexte de décentralisation et de recomposition des dynamiques urbaines en Côte d’Ivoire, les 

villes secondaires jouent un rôle de plus en plus important dans le développement territorial. Korhogo, 

capitale du district des Savanes, connaît depuis plusieurs années une transformation progressive de son 

tissu urbain et économique, marquée notamment par l’essor de l’industrie hôtelière. Cet article analyse 

la contribution de l’hôtellerie à l’attractivité territoriale de la ville de Korhogo. Il met en évidence les 

interactions entre infrastructures hôtelières, flux touristiques, investissements économiques et image 

territoriale. L’étude repose sur une approche méthodologique mixte, combinant enquêtes de terrain, 

entretiens semi-directifs et analyse documentaire. Les résultats montrent que, malgré certaines 

contraintes structurelles, l’industrie hôtelière constitue un levier stratégique pour renforcer la visibilité, 

la compétitivité et le développement socio-économique de la ville. 

Mots-clés : attractivité territoriale, industrie hôtelière, développement local, ville secondaire, Korhogo 

 Abstract 

In the context of decentralization and the reconfiguration of urban dynamics in Côte d’Ivoire, secondary 

cities are playing an increasingly important role in territorial development. Korhogo, capital of the 

Savanes District, has undergone gradual urban and economic transformation, particularly marked by the 

growth of the hotel industry. This paper analyzes the contribution of the hotel sector to the territorial 

attractiveness of Korhogo. It highlights the interactions between hotel infrastructure, tourist flows, 

economic investment and territorial image. The study is based on a mixed methodological approach 

combining field surveys, semi-structured interviews and documentary analysis. The findings show that 

despite structural constraints, the hotel industry remains a strategic lever for enhancing the city’s 

visibility, competitiveness and socio-economic development. 

Keywords : territorial attractiveness, hotel industry, local development, secondary city, Korhogo. 
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Introduction 

      L’attractivité territoriale est devenue un enjeu central des politiques de développement 

local, en particulier dans les villes secondaires des pays en développement. Elle renvoie à la 

capacité d’un territoire à attirer et à retenir des populations, des investisseurs, des touristes et 

des activités économiques, en s’appuyant sur ses ressources matérielles et immatérielles. 

       En Côte d’Ivoire, la ville de Korhogo, située au Nord du territoire, est le chef-lieu de la 

région du Poro. Distant d’environ 630 km d’Abidjan, elle constitue un point de passage 

important grâce à sa position stratégique et privilégiée sur les voies de communication reliant 

la région centrale du pays aux États sahel (voir carte 1 ci-dessous). Cette localisation fait de 

Korhogo un important pôle administratif, économique et commercial du Nord ivoirien. 

Ainsi, elle bénéficie d’un riche patrimoine socioculturel, caractérisé par les traditions sénoufos, 

les manifestations culturelles et les paysages de savane. Dans ce contexte, l’industrie hôtelière 

apparaît comme un élément structurant de l’attractivité territoriale, en facilitant l’accueil des 

visiteurs, des hommes d’affaires et des acteurs institutionnels. 

       Cet article se propose d’analyser le rôle de l’industrie hôtelière dans la construction de 

l’attractivité territoriale de la ville de Korhogo. Il s’articule autour de la problématique suivante 

: dans quelle mesure l’industrie hôtelière contribue-t-elle à renforcer l’attractivité territoriale de 

la ville de Korhogo ? 

       L’hypothèse centrale est que l’hôtellerie, au-delà de sa fonction d’hébergement, participe 

activement à la dynamisation économique, à l’amélioration de l’image urbaine et à l’intégration 

de Korhogo dans les réseaux touristiques et économiques nationaux. 

1. Matériel et Méthode 

La méthodologie utilisée dans ce travail associe la présentation et la situation géographique, 

la méthode de collecte des informations et la technique d’échantillonnage, le traitement des 

données. 

        1.1. Présentation de la zone d’étude 

Située au Nord de la Côte d’Ivoire, la ville Korhogo est le chef-lieu de la région du poro. 

Localisée à environ 630 km d’Abidjan, elle constitue un point de passage important grâce à sa 

position privilégiée sur les voies de communication   reliant la région centrale du pays aux Etats 

sahel. Cette localisation fait de Korhogo un important pôle administratif, économique et 

commercial du Nord ivoirien.   
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                                     Figure 1 : Présentation de la zone d’étude 

Dans ce contexte, l’industrie hôtelière apparaît comme un élément structurant de l’attractivité 

territoriale, en facilitant l’accueil des visiteurs, des hommes d’affaires et des acteurs 

institutionnels. 

Il convient de poser la question suivante : Comment et en quoi l’industrie hôtelière 

contribue -t’-elle à renforcer l’attractivité territoriale de la ville de Korhogo ?  L’objectif de cet 

article est d’analyser le rôle de l’industrie hôtelière dans la construction de l’attractivité 

territoriale de la ville de Korhogo. L’hypothèse est que l’hôtellerie au-delà de sa fonction 

d’hébergement, participe activement à la dynamisation économique, à l’amélioration de 

l’image urbaine et à l’intégration de Korhogo dans les réseaux touristiques et économiques 

nationaux. 



Les cahiers du LARSOC (CDL), vol. 3, No. 1, 2026                                                           645 
 

1.2. Méthode de collecte des informations 

L’étude repose sur une démarche méthodologique mixte visant à analyser le rôle de 

l’industrie hôtelière dans le renforcement de l’attractivité territoriale de la ville de Korhogo. 

Cette approche s’inscrit dans la continuité des travaux antérieurs menés sur l’hôtellerie et le 

développement urbain dans les villes du nord de la Côte d’Ivoire, notamment ceux de (K.-S.- 

Kouakou, 2024 : 8), qui mettent en évidence les liens étroits entre implantation hôtelière, 

dynamiques urbaines et structuration des activités économiques locales. 

         Les données qualitatives ont été collectées à partir d’entretiens semi-directifs réalisés 

auprès des responsables d’établissements hôteliers de Korhogo, des acteurs institutionnels 

locaux en charge du tourisme, de l’aménagement urbain et du développement économique, ainsi 

que de certains opérateurs touristiques. Ces entretiens ont permis d’appréhender les stratégies 

d’implantation des hôtels, leurs modes de gestion et leur rôle dans l’attractivité économique et 

fonctionnelle de la ville, en cohérence avec les analyses développées par (K.-S.- Kouakou, 

2022 : 123) sur la fonction structurante des établissements hôteliers dans les villes secondaires 

ivoiriennes. 

      En complément, des observations de terrain ont été menées dans les principaux quartiers de 

Korhogo afin d’analyser la répartition spatiale des hôtels, leur insertion dans le tissu urbain et 

leur proximité avec les pôles administratifs, commerciaux et culturels. Cette démarche s’inspire 

des approches géographiques mobilisées par (K.-S.- Kouakou, 2025 : 14) qui souligne 

l’importance de la localisation hôtelière comme indicateur de l’attractivité et du niveau de 

centralité urbaine.  

       Les données quantitatives proviennent de questionnaires administrés auprès des clients des 

établissements hôteliers de Korhogo, complétées par l’exploitation de sources statistiques et 

institutionnelles issues des services municipaux, des structures touristiques et des 

administrations déconcentrées. Ces données permettent d’analyser les profils des usagers, les 

motifs de séjour et la perception de l’offre hôtelière dans la construction de l’image territoriale 

de la ville. 

         Le traitement des données a combiné une analyse descriptive, destinée à faire ressortir les 

principales tendances liées à la fréquentation hôtelière, et une analyse thématique permettant 

d’identifier les mécanismes par lesquels l’industrie hôtelière contribue à l’attractivité 

territoriale de Korhogo. Cette double approche analytique s’inscrit dans le prolongement des 
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cadres méthodologiques proposés pour l’étude des interactions entre hôtellerie, développement 

urbain et attractivité territoriale.  

Tableau 1 : Répartition des unités d’enquête de la ville de Korhogo 

Unités 

d’enquête 

Population 

mère 

Effectif enquêté Taux (%) Méthode 

d’enquête 

Établissements 

hôteliers 

136 110 80,9 Enquête 

exhaustive 

Responsables 

d’hôtels 

136 110 80,9 Entretien direct 

Lieux attractifs 

de Korhogo 

25 25 100 Observation de 

terrain 

Clients des 

hôtels 

Population 

variable 

Échantillon 

raisonné 

- Questionnaire 

Acteurs 

institutionnels 

Services 

concernés 

Selon 

disponibilité 

- Entretien semi-

directif 

Acteurs du 

tourisme et de 

l’artisanat 

Population 

concernée 

Échantillon 

raisonné 

- Entretien 

Source : Kouakou Stanislas, 2025 

La collecte des données a concerné 110 établissements hôteliers sur les 136 recensés dans la 

ville de Korhogo, soit un taux de couverture de 80,9 %. Cette approche s’inscrit dans une 

logique d’enquête exhaustive visant à obtenir une connaissance approfondie de la structure et 

de la dynamique du secteur hôtelier local. Par ailleurs, l’ensemble des 25 lieux attractifs 

identifiés dans la ville a fait l’objet d’observations directes. Des entretiens ont également été 

réalisés auprès des responsables d’hôtels, des acteurs institutionnels, des opérateurs touristiques 

et des clients afin de mieux comprendre les interactions entre l’activité hôtelière, l’attractivité 

urbaine et le développement territorial de Korhogo. 

2.Résultats  

2.1. Dynamique et structuration de l’offre hôtelière à Korhogo 

La ville de Korhogo connaît une évolution progressive de son offre hôtelière sous l’effet 

du développement des activités économiques, administratives et commerciales. Cette 

dynamique s’inscrit dans le processus de modernisation urbaine observé dans plusieurs villes 

ivoiriennes secondaires. Selon (K.-S.- Kouakou, 2024 :14), les villes du Nord ivoirien 

connaissent depuis plusieurs années une transformation de leurs fonctions urbaines à travers le 

renforcement des équipements de services et des infrastructures d’accueil. 

L’enquête de terrain réalisée dans le cadre de cette étude révèle que plus de 60 % des 

établissements hôteliers recensés ont été créés après les années 2010. Cette croissance traduit 
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une augmentation des besoins en hébergement liée à l’intensification des déplacements 

professionnels, administratifs et commerciaux dans la ville. Ce constat rejoint les travaux de 

(K.-S.- Kouakou et al, 2025 :15) qui souligne que les villes régionales ivoiriennes connaissent 

une diversification progressive de leurs équipements urbains sous l’effet de la croissance des 

activités économiques. 

L’offre hôtelière de Korhogo est dominée par les hôtels de standing moyen qui représentent 

environ 55 % des établissements enquêtés. Les hôtels économiques constituent près de 35 %, 

tandis que les hôtels de haut standing restent minoritaires avec environ 10 %. Cette structuration 

traduit une adaptation de l’offre aux différentes catégories de clientèle composées de 

commerçants, de fonctionnaires, d’ONG et de visiteurs de passage. C’est dans ce cadre que 

vient la figure ci-après. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 2 : La distribution spatiale des réceptifs hôteliers à Korhogo 

2.2. Contribution de l’hôtellerie à l’attractivité économique 

    L’activité hôtelière joue un rôle important dans le développement économique de 

Korhogo. Elle contribue à la création d’emplois directs et indirects et participe à la 

dynamisation de plusieurs secteurs d’activités. Selon (K. A. N’Guessan, 2019 :20), le secteur 
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des services constitue aujourd’hui un moteur essentiel de l’économie urbaine dans les villes 

ivoiriennes en pleine croissance. 

Les données de terrain indiquent que les établissements hôteliers emploient en moyenne 

entre 5 et 20 travailleurs selon leur capacité d’accueil. Les emplois concernent principalement 

les services de réception, de restauration, d’entretien et de sécurité. Environ 65 % des employés 

recensés sont des jeunes de moins de 35 ans, ce qui montre l’importance du secteur hôtelier 

dans l’insertion professionnelle des jeunes urbains. 

L’hôtellerie entretient également des relations économiques avec plusieurs secteurs locaux. 

Plus de 70 % des responsables d’hôtels interrogés affirment s’approvisionner régulièrement 

auprès des commerçants et producteurs locaux. Cette situation stimule les activités 

commerciales, le transport, l’agriculture vivrière et l’artisanat local. À ce sujet, (D. MacCannell 

1999 : 42) souligne que les activités hôtelières génèrent des effets multiplicateurs importants 

sur les économies urbaines locales. 

Le développement du secteur hôtelier attire aussi des investissements privés dans la ville. 

La construction de nouveaux établissements et la rénovation des infrastructures existantes 

contribuent à renforcer les équipements urbains et à améliorer l’attractivité économique de 

Korhogo. 

En outre, la présence d’hôtels adaptés favorise l’organisation de séminaires, d’ateliers et 

de rencontres professionnelles. Ces événements génèrent des revenus supplémentaires pour les 

acteurs économiques locaux à travers la consommation de biens et services divers. 

2.3. Rôle de l’hôtellerie dans la valorisation de l’image territoriale 

Les établissements hôteliers participent activement à la valorisation de l’image de 

Korhogo. En tant qu’espaces d’accueil des visiteurs, ils influencent la perception de la ville et 

contribuent à renforcer son attractivité comme l’indique la photo 1 ci-dessous. 

 

 

  

 

 

                          

Prise de vue : Kouakou Koffi. S, 2026 

Photo 1 : l’hôtel Olympe de Korhogo, un 

lieu attractif  
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Les enquêtes réalisées montrent que près de 75 % des hôtels visités intègrent des éléments 

culturels locaux dans leur décoration et leur architecture. Les motifs sénoufos, les objets 

artisanaux et certaines formes architecturales inspirées de la culture locale participent à la mise 

en valeur de l’identité culturelle de Korhogo. Selon les recherches de (K. S. Kouakou et al 

2024 :16) la valorisation des ressources culturelles locales constitue un facteur essentiel de 

différenciation et d’attractivité des villes touristiques ivoiriennes. 

La qualité des services proposés contribue également à améliorer l’image urbaine de la 

ville. Environ 68 % des clients interrogés jugent satisfaisantes les conditions d’accueil dans les 

hôtels de Korhogo. Les efforts réalisés dans les domaines de l’hygiène, de la sécurité et du 

confort participent à renforcer la réputation de la ville auprès des visiteurs. 

Par ailleurs, certains établissements organisent des activités culturelles et des expositions 

artisanales permettant aux visiteurs de découvrir les richesses culturelles du Nord ivoirien. Ces 

initiatives contribuent au rayonnement culturel de la ville et favorisent la promotion du 

patrimoine local. La photo 2 ci-dessous montre un aperçu des atouts culturels de la ville de 

Korhogo. 

 

 

 

 

 

 

 

 

Prise de vue : Kouakou Koffi. S, 2026 

Photo 2 : les motifs culturels servant à la décoration des hôtels à Korhogo 

Enfin, le développement hôtelier améliore la visibilité de Korhogo à l’échelle nationale. La 

modernisation des infrastructures d’accueil permet à la ville de renforcer sa capacité à accueillir 

des touristes, des investisseurs et des événements d’envergure. L’hôtellerie apparaît ainsi 

comme un levier important de valorisation territoriale et de développement urbain. 
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       3.  Discussion 

Les résultats de cette étude montrent que le développement de l’hôtellerie dans la ville de 

Korhogo accompagne les transformations urbaines, économiques et territoriales observées dans 

les villes secondaires ivoiriennes. La croissance progressive du nombre d’établissements 

hôteliers traduit le renforcement des fonctions administratives, commerciales et de services de 

la ville. Ce résultat confirme les travaux de (K.-S.- Kouakou et al, 2026 :21) selon lesquels les 

villes secondaires ivoiriennes connaissent une diversification de leurs fonctions urbaines sous 

l’effet de la montée des activités tertiaires. 

Les résultats rejoignent également les analyses de (K.- S.- Kouakou et al, 2024 :17) qui 

montrent que le développement des établissements hôteliers à Korhogo participe à la 

recomposition spatiale de la ville. Selon ces auteurs, l’implantation des hôtels dans les zones à 

forte accessibilité favorise la structuration de nouveaux espaces d’activités urbaines et renforce 

l’attractivité économique de la ville. 

 Dans le même sens, (M.- Kasse, 2016 :11) souligne que les infrastructures hôtelières en 

Afrique de l’Ouest se localisent généralement dans les zones urbaines à forte fréquentation 

économique. 

Par ailleurs, les résultats montrent que l’hôtellerie constitue un facteur important de 

développement économique local. Les établissements hôteliers créent des emplois directs dans 

les domaines de la réception, de la restauration, de l’entretien et de la sécurité. Ils génèrent 

également des emplois indirects à travers leurs relations avec le commerce, le transport et 

l’artisanat local. Cette réalité confirme les travaux de (K.- A.- N’guessan, 2019 :32) pour qui le 

secteur des services représente un moteur essentiel de l’économie urbaine ivoirienne. 

Ces résultats rejoignent également les analyses de (B.- CHEIKH, 2019 : 53) qui estime que 

l’hôtellerie constitue un secteur stratégique dans la création d’emplois urbains en Afrique de 

l’Ouest. Selon cet auteur, les activités hôtelières favorisent l’insertion professionnelle des 

jeunes et participent à la réduction du chômage urbain. De même, (K.- S.- M.- Ahoussou et al, 

2024 :81) souligne que les établissements hôteliers de la ville de Dabou participent au 

développement socioéconomique. En effet, ils génèrent environ 600 millions de F CFA par an 

dans le département, 200 millions de F CFA pour la ville et créent environ 100 emplois dont 20 

emplois indirects. 

En outre, les résultats (K.-S.-Kouakou et al, 2024 :15), mettent en évidence le rôle de 

l’hôtellerie dans la valorisation de l’image territoriale de Korhogo. L’intégration des éléments 
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culturels sénoufo dans l’architecture et la décoration des hôtels contribue à promouvoir 

l’identité culturelle locale. Cette observation rejoint les travaux de qui considère que la 

valorisation des ressources culturelles locales constitue un facteur important d’attractivité 

territoriale 

Conclusion 

En définitive, cette étude montre que l’hôtellerie joue un rôle important dans la dynamique 

de développement urbain de Korhogo. À travers la création d’emplois, la stimulation des 

activités économiques et la valorisation de l’image territoriale, les établissements hôteliers 

participent à la modernisation de la ville. Toutefois, le renforcement des investissements, 

l’amélioration de la formation professionnelle et une meilleure organisation de l’espace urbain 

apparaissent nécessaires pour assurer un développement durable du secteur hôtelier. 
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